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GLADSTONE HOLSE

■/ancien hôtel connu eons le nom de 
Poulin's Sample Room eat maintenant 
tout réparti ft neuf, son nouveau pro
priétaire H. George Simms n'a rien 
épargné pour le confort des personnes 
qui désireront l’encourager. I"n nou
veau stock de liqueurs et de cigares de 
qualité supérieure, vient d’étre acheté 
et ne laisse rien » désirer.

«EORGE NI MHS,
Propriétaire.2 2 SS lin

RESTAURANT MEDAS
Carré du Marché By

01 XI. TJID YORK.

française.
Vins, Champagne délicieux.

Cigars qualité Extra. 
Les repas sont servis à toutes heurs, de 

puis 7 hre. a. m. à 11 hrs. p. m.
Un Cuisinier de prem:ère classe est au 

: ; s du restaurant.

MIDAS O ILLIEN,
Pr .priétaire.

24 12 87—lm.

fats
|6mâ*

AVIS RELATIFS IUX PASSEPORTS
Les personne qui ont besoin 

du Gouvernement Canad 
dresser à ce Département 
leur demande de la somme de q 
très, honoraires fixée par le gou 
Conseil.

G. POWELL 
Sous-Secrétaire d'Etat
e 1887.

de passeports 
ien, doivent s’a- 
et accompagner 

latre piae- 
verneur en

Ottawa, 19 Novembr

COMMENT FAIRE LSAGE DE
L’Eau Minérale de St Leon,

Comme purgatif, prenez 
e V d'un à trois bo s chauds 

A avant déjeuner. Un ou 
U-ux verres aux rej>as 

f agiront très-efiic-Ctment 
, -’onti-e la dyspeps-e. 

Prenez cet.e Kan, qui 
est un des meil'eurs ré
actifs altérants, buvez-en 
to js les jours ; un verre 
toutes les deux ou trois 
heures, pour a factions 
chroniques, pur,fiera vo-

Comme régulateur na
turel, l’Eau de 8l.-Léon 
s’edap e à tou.es les cona

tions. Prenez-en as- 
-ez pour qu’elle agisse 
omme lég r purgatif. 
Cette E.*u est en vente 

” chez tous les principaux 
pharmaciens et épicera, à Vingt cts. le gal
ion, en gros et en dé ail, par la

£x

■

Compagnie Eau Bt-Leon 
So. 5341 lue Sussex, Ottawa.

i.r la dyspepei 
gestion, buvez l’Eau après chaque repas, 
et pourgtiÇconstipatioa prenex-là>vant dé-

N.B. -Po e ou l'indi

Pour les Fêtes
Couteaux,

Fourchettes,
Cuillères,

Couteaux à dôp3c--r,
Cabarets,

Patins,
Traîneaux, 

Toboggan s.

Arffentorlen de toutes sortes 
en Oros eten Détail 

‘OlXOHS

i fi, mmu,
69 A 75 RUE WILLIAM

i/ ENT1EP0TS V-
«i/

4 Do Douane - «tX»
// v

^O'ibusement du Bureau de’Post .\*j

C. JN E V I L LE
BFICIEH

No. 118 Rue Rideau, Ottawa.
Importe directement ses vins pur» et liqut 

Entrepôts de l’acciae, 87 rue Beaner t 
Ottawa, 19 Nov. 1887—lm
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STATUTS OU CANADA

pfbmcations oppieiKLi.ua

Les Statuts 
Gouvernement 

bureau. A 
prix envoyé sur t 

Statute Révisées, 
Prix de de

Publications du 
te è

et autres
du Canada, sont en von 
niai des Actes séparés L 

demand.'.
actuellement prêts. 

$5.00.
B CHAMBER'.IV. 

Imprimeur de la Reine 
mtrûleur de la papet. rie.

de

ux volumes

Dôpt. des Impressions ) 
bliquee et de la Papeterie. > 

Ottawa, Mars 1887. J 13ins.

—ES I’ LA -

Premiere Loi ih la 
Nature.

Il appartient de droit aux citoyens l’Ot
tawa de se protAger contre les attaques du 
froid en ache ant leurs Fourrures ch z

I
Les bourses dos acheteurs seront en 

même temps protégées, s'ils agissent

Assortiment complet de Fourniture pour 
Messieurs.

Ill HUE BISSAI

COLLEGE MILITAIRE ROYAL
DU CANADA

KINGSTON, ONT.

Le Collège Militaire Royal est établi 
le but de donner une éducation coi 
dans toutes les branches des tactique 
tairee, fortifications, maaœuv 
génie et toutes comaitsances 
générales nécessaires pour acq 
table art militaire et pour foi 
tiers pour le commandera

mplète 
>4 Mill-

res, corns de 
scientifiques 

luérir le vérl-
des offi- 

l’éUt-

(a) De plus, le coure d'é:ndes est organisé 
de manière à procurer une connaissance pra
tique et approfoudie sur toutes les matières 
essentielles de la haute éducation moderne.

(b) Le Cours de Génie Civil est complet 
et parfait dans toutes les branches.

(c) Le cours obligatoire d’arpentage est 
le même que celui requis par les arpenteurs 
des terres Fédérales; le cours volontaire d’ar
pentage est celui suivi par les arpenteurs 
topographiques du gouvernement Fédéral.

Les examens pour 1 immatriculation ont 
lien en juin de chaque année. Les candi
date doivent dépasser quinze ans et être au- 
dessous de dix-nuit ans le premier janvier

La durée du cours du Collège est de qua
tre années.

Quatre commissions à l’Armée Régulière 
Impériale sont accordées aux gradués an
nuellement.

Pension et instruction, $100 poor chaque 
terme, consistant en dix mois de pension.

Pour autres info A liions, r adresser | A 
VAdjudant-Général de la Milice, Ottawa.

Ottawa, 19 Nov. 188?'*

Aux Hôteliers et
Defallleurt de Liqueurs eu _

RESUME TELEGRAPHIQUE
(Dépêches de celle après midi)

le France et la Kneel*
lx)mires, 1 5—Les dépêches de 

Viennes disent que les négociations 
tendant à conclure une alliance 
l->auco Russe sont poussées avec ac
tivité. Il ne reste qu'à siguer le 
traité, mais le grand point serait de 
tenir la chose secrète, car on croit 
que Rismaik déclarerait la guerre 
à la première nouvelle d'une telle 
alliance.

JE VEABNs
Brandy, Bisoui ta, Debouch* à Ci*. ; en 

f oet. (pintes et flacon»).

1 Kuyper en } oct., calaos rouges, 
t blanches (importation directe)

Gin de Keys, ou caisses rouges et vertes.

Brandy de Hennessey, en caisses (pintes).

Whiskey Irlandais de Burk's

Whiskey écossais de Stewart.

Rhum de la Jamaïque.

• ye de Y\ alker (1883) en causes et en détail

Rye, Proof et

Gin de De

La Mat» dn prier*
Londres, 15—Les médecine de 

San Remo ne peuvent s'entendre au 
sujet du traitement à faire suivre 
au prince impérial d’Allemagne.

l-ord Churchill et I* C'mmr
Varie, 15—Des dépêches de St 

Vv tens bourg disent que Lord Ran
dolph Churchill, lors de son récent 
voyage, a soumis àu Czar des propo
sitions relatives à la politique an
glaise à l'égard de la Russie. Voici 
quelles seraient, en substance ces 
déclarations : La Russie aurait toute 
liberté d’action en Knrope à la con
dition qu'elle ne toucherait pas au 
territoire de l'Afghan. Un dit que 
le Cztr approuve cette politique et 
qu’il u’aurait pas même d’objection 
à voir l'Afghanistan faire partie des

i de Vie de Gooderham & 
Wort’s

Cigare*
Seul agent pour les “Upper X"

En magasin t— “My Regards’’ et “Peg Tops’
Il erem ci Porter

I.a plus célèbre de Bais, Dows et MvOaithy 
Carlings Malting A Brewing Co. 
Toronto Brewing A Malting Co. 

Bowie « Bates,
J O XX3NT OASmT,

2114 et 296, RUE DALHOUS1B.

OX DEMANDE
nte, parlant le français. S'a- 
nlttina Oscar McDontil 118 rue 

lurray, où au bureau du ‘(.'auadu''

Une servai 
ssor à Ma M. Glntlmlono

I omit» s, 15—M. Gladstone parle
ra sur l’amendement de M. Parnell 
relativement à l’acte de coercition.

Ill mark
Berlin, 15—Le prince de Bismark 

a eu une longue entrevue avec l’em
pereur Guillaume, hier

I.*dlwroiira «le M. Flonr«na
Rome, 15—Le “ R» forma ” atta

que sévèrement M. Flourens et dit 
que son récent discours à Brianç >n 
était d'un ton belliqueux et blewnt 
pour l’Italie.

Nhi

BUILI TINT DU JOUR

Un nouveau désastre a Montréal, 
la nuit dernière : Le feu a détruit 
de fund en comble l’immense bâtisse 
occupée autrefois par M. T ifin, mar
chand en gros, près du marché 
Bon1 ec.ours. Les perles s'élèvent 
à $30,01)0 pour la hà isse, et au-delà 
de $100,000 sur le stock.

La grande loge des “ Sons of En
gland ” a ouvert, hier après-midi, 
sa convention annuelle. Tous les 
olliciers étaient présent, plus quatre- 
vingts délégués.

Les journaux de Québec annon
cent » omme certaine l’élévation de 
M l’abbé Bégin, principal de l’Ecole 
Normale Laval, au siège épincopal 
de Chicoutimi, laissé vacant par la 
mort de Sa Grandeur Mgr Domini
que Racine.

Une maladie combinée de fièvre 
et de la diarrhée sévit fortement à 
St .lean d’Iberville. On annonce 
qu’il y a actuellement huit cent cas 
de maladie, etque l’hôpital de l’éco 
le militaire est rempli.

La ville de St Jean a une popula
tion de 4,500 et si ce qu’on allègue 
est vrai il y a un sixième de la po 
pulation malade.

l.N-x-relu* Isabel In
Londres, 15—Le coirespondanl 

du “Chronicle,” à Madrid, dit que 
l’ex-reine Isabelle a réellement in
vité les thefs de sa feiniile, y 
pris le duc de Montpellier, à 
conférence, à Séville, pour discuter 
les i bailees d’un projet ayant pour 
but d’abolir la régence.

Nivv-York, 15—Sont arrivés : le 
Nebraska,” de 

Glasgow ; le “ Nord laud,” d’Ku-
navire “State of

l.a iirluvvwie Imperial*
New-York, 15—Une dépêché de 

l-ondres dit que la reine est très 
allligée de l’état où se trouve la 
princesse impératrice d’Allemagne. 
On craint qu'elle ne puisse suppor
ter plus longtemps l’état de surexci
tation dans lequel olle se trouve de
puis près d’un an.

Accident fatal
Nouvelle Orléan, 15—Frank 

Green, (ils de l’amiral Green, a été 
tué, hier, par accident, sur le chemin 
de fer de Louisville, Nouvelle Orlé-

F.TATN-UNIN

Les fêtes du Mardi Gra , hier, a 
la Nouvelle-Urléan ont obtenu leur 
succès habituel.

Jacoby et Bookman, fabricants do 
cigares de New York, ont évincé 
les familles de vingt sept de leur 
employés en grèvt?.

Le capitaine Geo. W. Hubbard a 
été choisi par le maire Roche de 
Chicago, po 
police F. K.

Un terrible accident est arrivé 
hier, à N .w Yoi k. La structure 
du chemin de fer élevé, sur Broad
way, s'est effondrée sur un char 
urbain. Quatre personnes ont été 
tuées et plusieurs sérieusement bles
sées.

- Le nombre des décès s’est élevé 
la semaine dernière, à New-York, 
à 740 ; 430 ont été causés par des 
maladies de poitrine, 183 par la 
diphtérie, et ICI par la flô 
latine.

La Pennsylvanie Telephone Co, 
a été condamnée à $,7,400 de dom
mages-intérêts, à Lancaster, Penn., 
envers madame veuve Vejnan, 
dont le mari a été foudroyé récem
ment, en se heurtant à un fil de té
léphone placé trop bas dans une des 
rues de la ville.

an et Texas.
I.e prlure

San Remo, 15—Bien que le prince 
périal ait passé 

nuit, souffrant du mal de tête, son 
état, cependant n’offre pas de grandes 
craintes. Le Dr McKenzie qui de
vait partiraujourd’hui pour Ixmdres 
os t forcé de retarder son départ.

En fuite
Bellflville, Ohio., 15—Ada Boyer 

Agée do 20 ans, une des belles de 
cette ville, s’est enfui hier avec Ben 
Turner, un mulâtre.

une mauvaise

ur succéder au chef do 
Eberaold, qui a résigné.

vre scar

ADBOiEM!
Les plus grandes de toutes 

1rs grandes ventes a l'occa
sion de l'inventaire SK POUR
SUIT ACTUBLLKMKIT.

ETRANGER

L’état du p:ince impérial d’Alle
magne ne semble pas très rassurant. 
Une rumeur dit que les médecins 
auprès du pi ince diffèrent d’opinion.

On mande de Berlin que le bal 
de l’empereur et autres fêtes, ont 
été abandonné.

A une assemblée du cabinet hier, 
à Londres, il a été décidé de mettre 
fin aux poursuites contre les jour
naux pour la publication de rap 
ports des assemblées des branches 
supprimées de la ligue.

Il se publie en ce moment à Pa
ris un journal appelé l’“Autriche 
slave et roumaine,” ayant pour 
épigraphe :

—La

Aucune offre raisonnable 
ne sera refusée durant ee 
mois.

Achetez vos articles main
tenant pour l'automne pro
chain et épargnez 50 pour 
cent.

Uongrié est le boulevard 
avancé de l'Allemagne.

En/etour du grand cordon de la 
Légion d Honneur que M. Lefèvre 
de Bebaine a transmis à Léon XIII 
lors de son jubilé, cette ambassa
deur a reçu de mains du Saint 
Père le grand cordon de l’ordre de 
Pie IX. Dupuis <& XTolinL'exposition de 1880 à Paris : — 
Dans son rapport sur le progrès des 
travaux pour la prochaine exposi
tion internationale, le ministre Dau- 
iresme déclare que tout s^ra prêt 
pour l’ouverture qui est fixée au 5 
mai 1889.

propre argent, et cette accusât'on se ré
duit simplement à ce que nous avons sa
gement et équitablemeul distribué les re
venus dans les diflérentes parties du Domi
nion et de manière à mériter l’approbation
du pays entier. (Applaudiss unents)..........

Pensez-y bien. Nous sommes les cor
rompus ; nous étions les corrupteurs, les 
hommes, qui avaient pillé le pays, et quels 
sont les purs—les grits et les rouges.—Oh ! 
comme ils ont été purs, ces rouges ! Re
gardez à Ontario. Plusieurs sièges ont été 
contestés, mon propre comté de Kingston, 
avec plusieurs autres. J’étais le prince des 
“boodlers", le vendeur de Chartres ; j'a
vais corrompu le peuple du Canada, et ce
pendant, lorsque l’aflïire est venue devant 
les tribunaux, un juge nommé par M. Mac
kenzie et M. Blake, trouva mon élection 
exceptionnellement pure. (Applaudisse
ments). Toutes les pétitions d’élection con
testées contre nos amis ont été déboutées 
avec frais et dépens, comme non avenue*, 
tandisque celles instruites contre les purs, 
le parti de l’honnêleteté, (rires; ont 
réussi ; les députés ont perdu leurs sièges 
pour corruption effrénée, et ils ont payé

Je crois qu’il n'avait pas 11 ans. Dans la 
mime fabriq te, un petit garçon avait fait 
tomber une balance, qui ne s’était pas bri
sés. Le contre-maître forioux saisit un ba
lai et l'en frappa cinq ou six fois sur les 
épaules. Puis il le frappa avec un em
porte-pièce dans le côté. Dans quelques 
fabriques où j'ai travail é on emploie autant 
d'enfants que d’hommes."

Le trésorier provincial d'Oatario, l'hono
rable M. Ross, a fait, hier, son exposé fi-

Les recettes du dernier exercice se sont 
montées à $3,846,924, et les dépenses à 
$3,454,372.

L’actif de I t pro vine o est évalué par le 
trésorie à $7,049,611, et le passil i $6.665,-
352.

Les estimations pour l'exercice de 1888 
nous promettent une recette do $3,403,233.

Il ne faut pas, cependant, prendre com
me parole d'Evangi’e les chiffres qui pré
cèdent.

Il parait que le trésorier provincial omet 
îprunts, plusieurs obligations,

pour se faire un surplus.
Un fait ce ta:n, c’est que les dépenses se 

sont accrues de 83 pour 
et que l'augme ta lion des recettes n’a été 
que de 2J pour cent peu Tant la môme pé-

t depuis 1871,

Un passage qui a été non moins 
remarqué e>t celui par lequel Sir 
John fait ressortir la difference qu’il 
y a entre sa conduite vis à-vis des 
canadiene-français et cel'e des chefs

D’un au'ro côté, a dit Sir John, quelle 
est la po ition du parti libéral ?

M. Laurier est son chef, et cependant 
vous ne pouvez ouvrir un journal g rit 
d'Ontario sans lire que M. Laurier doit être 
déposé et que Sir Richard Cartwright ou 
quelqu’autre doit être mis à sa place. De 
plus, on ne veut pis servir sous un cana- 
dien-frunçais. M. Laurier doit être de 
nouveau banni sur les rives de la Saskat
chewan Comme la position du parti con
servateur est différente. Je me i appelle 
avec orgueil d’avoir servi comme lieute- 
ntnt so s George Etienne Girtier. Je con- 
s rve un grand orgueil d’avoir servi bous 
ce vieux lutteur chevaleresque. (Applau
dissement-) Je suis heureux d'avoir servi 
sous un homme dont la santé ne lui permet 
pas malheureusement d’étre au milieu de 
nous, ce soir, Sir Narcisse Belleau.

Nous, le parti conservateur, n’avons au
cune o! jection de servir sous un chef cana- 
d en-français. Nous n’avons pas honte de 
servir sous un canadien-français ; jamais

ira !"
Ce contraste entre la conduite de 

Sir John vis-à vis des canadiens 
français et la conduite actuelle des 
grits à l’égard de M. Laurier a dû 
affecter particulièrement la popula
tion de Québec-Est, dont M. Lau
rier est l’idole et le député aux com
munes. *

ECHOS DU BANQUET DONNE A 
SIR ADOLPHE CARON

Le d scours attendu avec le plus 
d’intérêt, pendant ce banquet, était 
sans contredit celui de Sir John A. 
Macdonald

Québec a aujourd’hui plus besoin 
que jamais du secours du gouver 
nement pour lui permettre de lutter 
jusqu’à un certain point avec Mont 
réal
de savoir ce qu’avait à dire Sir John 
A. Macdonald sur deux questions 
d’une importance vitale pour cette 
cité, celle du pont sur le St Laurent 
entre le Cap rouge et Lévis, et cel’e 
du terminus de la grande naviga
tion océanique, qui se présente sous 
la forme du projet de subventionner 
des steamers de 7,000 tonneaux 
pour le transport transatlantique 
des malles canadiennes.

Sir Joli i A. Macdonald, après 
avoir signalé, à grands traits, tout 
ce que son gouvenvm. nt avait fait 
pour le développament du pays, est 
arrivé comme suit aux questions 
qui intéressent, particulièrement 
Québec :

«< La conduite que nous avons adoptée et 
qui a été adoptée par le peup'e nous l’avons 
poursuivie, et nous la poursuivrons encore. 
Mais nous agirons avec prud 
prendrons garde, pard 
le crédit financier et l’honneur du Canada

On avait hâte à Québec

indigne n’est entré dans

Un dernier passage également 
digne d’étre noté est la rôpudiat on 
par Sir John du journal le 
“Mail” :

Nous ne ferons pas de Don Quichotisme ; 
mais nous encouragerons, dans toutes les 
parties du Dominion, toute ent-eprise, qui 
sera de notre compétence, comme gouvtr- 

>nt du Dominion. Nous demandons, 
cependant, aux gens de travailler eux- 
mêmes et de ne pus compter exclusivement 
sur le gouvernement. Il faut tous tailler 
son h tb l d après le drap qu’on a. Nous 
devons nous g rder de compromettre le 
crédit du gouvernement en l’engageant à 
tort et à travers.

Avec ces réserves mes collègues et moi 
sommes prêts à aid- r toute grande entrepri
se sancti innée par la prudence.

“ La conduite traître et indigne du jour
nal le » Mail ”, a dit Sir John. Ce journal 
avait été fondé par le parti conservateur , 
j’y avais mis même des fonds et bon n< 
hra de mes amis avaient aussi ai ié à sa
fondation. Il devi.it une grande puissance ; 
mais à notre grande surpriss et à 
notre profond dégoût, il se tourna contre 
ceux qui lui avait donné la vie, et lorsque 
nous étions sur le point de 
nemi, notre propre ami nous tira dans le
dos.

Ce n’était pas la désertion de ce journal 
que nous regrettions tant ; nous en avons 
fondé un autre (L'Empire), et je puis dire 

question d’affaire, que je vous 
invite tous à en devenir les souscripteurs. 
(Rires). Mais ce fut un coup cruel.—Il 
avait été durant des années l'objet si cher 
de notre confiance ; il avait si longtemps 
exprimé les vues du gouvernement, que 

pis faire comprendre à

“ J’ai entendu mon collègue ( Sir A. P- 
Caron ) parlant comme député du comté de 
Québec, se prononcer fortement pour la 
construction du pont. Ce n’était pas le 
temps, d’après moi... Je puis vous dii e ceci • 
dans les lim tes de la prudence toute pro
position de ce genre recevra la plus sérieu
se attention du gouvernement. Feu San- 
field Macdonald, qui, comme la plupart 
des Ecossais le sont, moi excepté, é'.ait très 
économe, et alors qu’il était premier minis
tre d’Ontario, il économisa un surplus consi
dérable. Les membres de l’opposition s’en 
allèrent dans les divers comtés en disant :

“ Que vous sert-il d'appuyer SanSeid, il 
ne dépense pas une seule piastre, mais si 
vous nous appuyez, nous emploierons l'ar
gent de toutes sor.es de manières."

Sanfield fut battu par son propre argent. 
(R res prolongés). Je vous assure qaeje 
prends garde à ce que les libéraux, qui 
succéderont au gouvamement actuel, ne 
trouvent aucun surplus quelconque pour 
être partagé entre eux. (Rires prolongés).

S.r John, sans s’engager absolu
ment, en dit assez, dans ce qui pré
cède, pour donner aux québecquois 
de grandes espérances.

nous ne pouvii 
nos amis .qu'il n'exprimait pas réelle
ment me» vœux et mes opinions.—Oo di- 

“c’est très-bien pour le “Mail” de 
prélendie être l'adversaire du gouverne
ment ; mais il est écrit sous la direction de
Sir John." On se servit de ce journal pour 
faire la campagne contre moi. (Ecoutez, 
écoutez), et dans le Haut-Canada, j’ai dû 
le répudier dans les termes les plus forts 
possibles.”

Nous avons cru inté eiscr nos 
lecteurs en leur donnant quelques 
passages du discours prononcé 
par le premier ministre fédéral à 
Québec, samedi dernier, au banquet 
offert à Sir A. P. G iron. Ces passa 
ges n’ont pas besoin de commentai
res et le lecteur n’aura pas de peine 
à en saisir, lui-même, toute l’impor-

Plusieurs autres passages du dis 
cours du premier ministre fédéral 
ont été particulièrement remarqués 
par ses auditeurs.

L’un se rapporte aux accusai1 ons 
de corruption portées contre le par. 
ti conservateur.

L’opposition, a dit Sir Johq, nous accuse 
d'avoir acheté, corrompu tous les comtés. 
Très-bien, nous les avons achetés avec leur

AVIS
Metre eolleeteer, M. R. Croieeet mole.

tour Me collect 
t. Metre Joaml eet poye-

ble d’svaeee peer l’eeeée.

qui eeeelde-d’STuuee. Lee
romtpew leur « _ ______________
dre A se faire retraueher le Jouruul.

FONDÉ IN 1879

Prix de l’abonmenent
IDITION QCOTIDIKMNS

.................. $4.00.

................... 3.00.
Un an, pour la ville. 

“ en dehors de la ville....
IDITION HXBDOMADAIKI

t payable d’avance.
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Nous sommes autorisé à an ou.er que 
l’honorable Frank Smith a retiré sa rési
gnation.

Il y a eu, hier après mid:, séance du ca
binet f.déral.

Sir A lolphe Caron e l revenu de Québec,

M. J. J. Curran, M P était à Ottawa, 
hier, pour a Ta ras avec le dépa tem-nt des

S-
On dit que le Dr. Lavallée doit retirer sa 

démission comme conseiller législa.if avant 
que son successeur soit nommé.

M N. F. Davin, M. P. pour Régina, est 
au Russell. Il rapporte que l’hiver a été 
exceptionnellement- doux dans le Nord- 
Ouest Canadien.

Les députés fédéraux de Man'to ha nous 
arriveront bientôt. M. Rots est parti, hier 
soir, de Winnipeg pour Ottawa ; l’hono
rable M. Royal, MM. Daly et Scarth pâti
ront. samedi prochain.

Le comité de colonisation et la chambre 
de commerce de Win ilpeg enverront, le 
printemps prochain, deux ag mis d’immi
gration, l’un dans Ontario et l'au'rn dans 
la provii.ee de Québec

L’honorable John Carling, ministre de 
l’agriculture, et le professeur Saund-re, de 
la ferme expérimentale centiale, assiste
ront, vendredi prochain, à une assemblée 
do fermie s, qui se li-mdra à Bell’s Corner.

Les comptes publics de la Colombie An
glaise accusent un déficit de $359,836 entre 
l’actif et le passif, Il y a aussi un déficit 
dans le compte du revenu et des dépenses. 
Les recettes se sont éUvéiS à $‘)41.516, et 
les dépenses à $731,314.

Une montre ordinaire se compose de 175 
pièces exigeant 2,400 oj é:ations diflérentes 
dans leur fabrication ; le balancier se 
18,000 fois en une heure, 12,930,080 fois en 
30 jours, 157,680,000 en un an, chique 
mouvement du balancier à u i parcours de 
1 43/000 pouce, faisant 9J mill sen 24 hrs., 
292 milles en 30 j.’ure ou 3,558} mil es en
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L’honorable Joseph Chamberlain, ha it- 
commissairo anglais, à Washington, dans 
la conférence des pêcheries, est attendu à 
Londres, dit uie dépêche de Londres, vers 
le 12 mars prochain. Les amis de M. 
Chamberlain qu anr.onc ml ce'te nouvelle, 
disent que les négociation) relatives aux 
pêcheries canadiennes, vent c rtainement 
aboutir à un succès.

La consommation du blé d'inle aux 
Etats-Unis, d’après les meilleures statisti
ques s’élève au ch lire su.vant par année : 
jour la nourriture de l’homme 180 000,000 
de mlnots ; pour les bêtes de somme 640 
millions de minoU, 20 millions de minois 
pour la s mence, 100 millions de minots 
pour la production de la glucose et des spi
ritueux ; 65 millions de minots sont expor
tés, et 900 m liions de minots servent 4 
l’engrais des animaux à viande.y

M. le sénateur Poirier, ci-devant d'Utta
wa, a essuyé un accident assez grave, la se
maine dernière, en revenant de Bou dou
che, où l’avaient appelé des affaires profes- 
sioonelies. Voulant parer une .dérive dan
gereuse, il se sortit le pied de la traîne au 
moment où celle-ci glissait avec violence. 
Il a reçu une blessure qui le retiendra plu
sieurs jours à sa chambre. Espérons que 
l’accident n’aura j>as de suites fâcheuses 
pour l’honorable monsieur.

Deux extraits de témoignages rendus de
vant la commission du travail, à Montréal. 
Le témoin T. Charron a déclaré :

««Je sais qu’il y a un cachot dans une 
fabrique de cigares de Montréal, où on en
ferme les enfants de son âge, quand ils dé
plaisent à leurs patrons I Le géôlier est un 
constable spécial engagé par la manufac-

Des enfants ont été enfermés dans ce ca
chot jusqu’à sept heures du soir.

Ce cachot est situé dans la cave asssz 
loin de la fournaise qui réchauffe la cave."

Le témoin Léon Gérandias a dit :
««J'ai fhit trois ans d’apprentissage ; on 

n'imposait pas d'amendes. J’ai travaillé 
dans plu ieure maisons. Dans une fabri
que. j'ai vu battre un enfant avec un 
mou'e, un gros bâton. L'enfant pleurait
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